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La contradiction. ceondamnent si hautement leurs bassesse le parricide? Croyez-vous qu'un crime
X. Non.let leurs crimes ! Oui, Seigneur, ce sont aussi affreux puisse demeurer dansL l'om-

X&- tr Jk2es... il vot, donz -. 1- monstres qui ont introduit dans vo- jbre et ne lms franchir l'étroite limite
Tostd e~ ~ et l jtre àme ce dessein coupable; ce sont eux d'un palais. Ali ! d(étrompez-vous.Toz =e d C.da=ras e duC-àý u =ýtr_ ipar leurs calomnies, vous oflt ren- 1 Rome apprendra bientôt que son maitre

M U1lu odieuse l rseSduemère, et est devenu parricide, et à cette nouvelle,
110- 04Cf.c:u. wpset E.de leu 3.r6na!.- veulent. aujourd'hui consommer leur out- elle ettrauqute ensdciln
Oserrim. =~1t qP= =oe: dmilr«Uuge y rn.,e vu faisant plonger dans le. cid'indignation et de ventgeanoe, que

-mri d'gipie e misu n'ont il'univcrs entier nie tardera pas à répéter

réad jusqu'icio que les bienfaits etles 1après el.Dý:s lors, cen sr atd
g fveus.Irez-vous céder à ces perfides, votre bonheur et des dnuùs oisne

Cet s&r7.i4z J-e lareconseils ? Vous laisserez-voî.s entraîner li e vous procure aujourd'hui l'affection
.Lp:* t*M la *CI 4: tC2 1dans le pluç grand dps crimes par des ide vos sujets. A l'amnur, à l't-stime sue-

r: let-%sg= :ltk .Lr hommes perdus et sans honneur, qui céèderont la haine et la vengeance- Au
Q-.= pez e 0==Ter àO =ta .',Teie r-==». veulent abuser de votre bonté, et faire lieu de voir en -.ans un empereur ver-

M.Oui. d'uan empereur le complice de leurs san- tueux et chéri des Dieux, on n'y trou-
g;-%ntes débauches ? Non, je ne puis vera plus qu'un infamie criminel, un

N-_ X. j T-z le éb-=4e.- 1croire à un tpl malheur. Si la voix <'un 1 tyrail détestable. Les Dieux qui ont
l .4 d&, c: sr= tu»a a r.t,, 1sujet fidèle peut encore quelque chose, toujours protéiré5 Romne (le leur égide

~~rn la ? ~d sur votre ceur, si ses, conseils vans pa- hîîenveillantr' l'abandnnleront à jamais;
_V. Von<- I issent dignes d'attention, voits: repens-- ils la laisseront s2 :soulever contre son

La (zt znifi é-ý e-a ZJmt serez avec hlorreur l'idée d'un crime qui,! mîit re, et renouveler les trist-s scène
Lu .i~ ~re:ç: e Uaae. en.u. troublant votre bonheur et celui <le. d<ei; règnes <le T ibère et <le Caligula.

M- Osa. vos Stijl ts, porterait un coup morrtel A j Vous nie direz peut-être, que vos
Te><e 1=-e Al. Dr 4=a.qu&o<» . votre autorité, et révolterait les senti-: v,'rt-is et vos faveurs feront bientôt nit-

ments de la nature. lblier vos cri.snes, et vous attireront dŽ
'-uz.; -:..: 1:mu~o~ Songez donnc, seigneur, A la luaix et'zntuvenui l'c>-timie de vils sujets. Vaine

au bonheur qui règnent aujourd'hui .uilsol xriii s ncieto
sein de votre empire. Placé? 5ur le trôer -affreux pour tire si vite oubli% ; il ina-

Prix du Prince de Galles inar une proteion toute spéciale <les prime aut front dc celui qui s'eli rendl
voit--vousie semblez réener q1ue pdiur cinilpalle un cnrnu:ètre incffiiçable que ne

cSworns T<1 le repo-s et le bonheur (le v*os fujets. peuvenît enlever ni les vertus, ni les
Votre augu-ste main répiandl partout ls b)iezsaitt. Supsn eednque vos

D1 4routs mis aus seozàd .i: lp' ; A bienfait.; et les iaveurs leýs plus pr<mieu- sujet, -vient ~hio$Aoul'lifr mûte pre-
RÎ ~ ~ses; grAce a votre fermeté et At votre mière faute et àt vous rendre leur pie-

.,îa~, L paix la plus profonde fai inière :iflittion, îIxîrrez-voius v"us eni
sentir de toutes pairts esheureux fruits;: rendre ditrue. Ahi! prenez garde, sei-

Seigne6ur, la justice rïègýne enfin sur Ramne, riprè cri guieur, vou..s vous eng-ge dans une vu e
Un bruit ét:range es-t parvenu jus.qu'à avoir 6:455 bannie perdant !-i lois.zteni. fatale; Lrqevous aIzrez fait un pas

moi, et a rempli mon Ûme de terreur et Tons, les Romains n'ont qu'iue seule sur cLtte penite du crime, toujours si ra-
d'épouvante, et je viens en tremblant voix pour clr vos bienfaits ; qu'un jîide e, -i da-nL-eru-e, il vous; 'ci-a b
vous supplier de mettre un terme à mues, seul coeur pour chérir et etunieir u difficile de vous arre4er et piue encore
alarmes, et d'écarter le îuneste .couipçon prince qui leur fait si bien oublier leticd revenir -sur vns jus,
qui pèse aujourd'hui sur votre tète : on sanguuutes crua::îij esti- L t i ..îdt ais je le veux bien, siuip,,r4n-s <'a-
vons aeCus-e, -eigneur, de vouloir asus-C~l.eaue que vont usse réparer ce ci-
uer votre mère!...Et quoi, vous ne Et quoi! seigneur, un iiit:;-ic e par îti ne conduite vertueuze, auirez-vouis
fr&ni&sez pa-s d'horreur ; la seule idée concert unanime de c unngv-t- .k 4',éé- f5.à,,é la fu"<cimpress-ion que votre
d'un crime aufssi affreux ne vous arrache r:uion, lorsque vous v-oîez l'uaiveris en- exemple aura fahit sur raz qujets-i. %g
pas un cri d'indignation. Vous regez lier pru-terue à vu, pies, rendr 'm ir ve, scigneuir, le çdreptre qui brille clan-
impassible et silencieux, souis le poids à vos vertus, vun nriez jt tcr n vo:e is nti-, la pourpre impériale- qui
d'une telle accusation ! Grands D)ieux ! <le deuil sur Si~ triu-mphesc ltaCi c'uivre vo. elj c-u; edaîm en
que ce sîlence et terrible pour moi, pi- nri\-,nî d'un san- copa' t egé votre frow; tantitnt d'apa-nages gIn-
qu'il vient confirmer un soupçon auquel de votre trôine! is que dira i'ziiivcras rieux qui vous é1tvenit au de;ssus des
je n'.aurais jamiais voulu ajouter foi ! eii apprenant un tel forfait ? que diront autres mortels, et vous placent en <pc-cfa-

Ah! queje reconnais bien ici les con- vos sujets ? que dira Rume enfin, lors- c ài'univers entier. O'h! quelle funeste
seils perfides de crs indiZnçs flatteurs qu'eiL -aura que îe su.caceur <ls Romu- imprrs'-inn nec prolu;ra pas un ex~emple
qui s'effiorcent de détruire dans votre lus et des Céa a ouilé -a dignité par icirti de -.,i haut ? llie:: le jets
cS~ur une gém&oSiîè ci une noblessce qui. le plus grand de toin., les attentas, par fs'auitoriit ', Fecxcuilic du pics


